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Déjà le 500^ 

Merci à tous 
les anonymes ! 
Il mettait toujours trois ou 
quatre exemplaires de Nou-
velles CSN dans sa serviette 
quand il rencontrait un syn-
dicat. Puis il prenait toujours 
un moment pour parler de la 
centrale, évoquant une dé-
claration du président, ré-
pondant aux questions sur 
une prise de position, échan-
geant ses impressions avec 
l'assemblée. Et personne ne 
s'ennuyait. Quelqu'un émet-
tait-il une protestation, une 
critique ? Il écoutait, expli-
quait, discutait. Il parlait 
aussi des autres syndicats, 
de la fédération, du conseil 
central, sans que cela soit 
décroché de l'objet de la réu-
nion, cultivant patiemment 
la fragile fleur de la solida-
rité et du progressisme. 

Il avait toujours quelques 
exemplaires de Nouvelles 
CSN avec lui. Pas « le pa-
quet » que l'on abandonne 
au bord de la porte comme 
pour s'en débarrasser. Non ! 
Quelques exemplaires seu-
lement, qu'il distribuait sé-
lectivement, sachant déceler 
dans les regards, dans les in-
terventions, les personnes 
les plus susceptibles, dans 
leur milieu, de ramer à con-
tre-courant du chacun-pour-
soi. Je tairai son nom pour 
ménager sa modestie, mais 
ceux qui l'ont côtoyé le re-
connaîtront, se reconnaî-
tront, peut-être, dans sa 
tranquille détermination, 
tant il est vrai que les gran-
des choses reposent tou-
jours sur les contributions 
d'une foule d'anonymes. 

Guy Ferland 



Uinformation syndicale 

Soutien pour le présent 
Témoin pour le futur 

n'est pas le moindre 
des rôles, pour un journal 
syndical, que d'assumer ce-
lui de témoin d'une période, 
d'une époque, de sorte que 
les générations de militantes 
et de militants puissent re-
trouver, au cœur de leurs 
propres luttes, les traces de 
celles qui ont été menées par 
d'autres avant eux. 

Soutenir 
Le journal d'un mouvement 
se révèle un allié majeur 
quand, prenant appui sur des 
orientations décidées et sou-
tenues par les instances dé-
cisionnelles, des syndicats 
entreprennent des combats 
pour que les travailleuses et 
les travailleurs prennent da-
vantage de place dans la so-
ciété. 

Nouvelles CSN a été, de-
puis près de 25 ans, un allié 
de tous les instants pour cel-
les et ceux dont les luttes ont 
contribué à défricher de nou-
veaux espaces de liberté et 
de dignité. Que l'on pense 
aux multiples combats me-
nés sur le front de l'organi-
sation du travail, dont les 
membres de la CSN ont pu 
lire les péripéties dans leur 
journal : Partagée à Québec, 

Alcan à Sha-
v^inigan. Hô-
pital Char-
les-LeMojme 
sur la Rive-
Sud, scierie 
Temlam en 
A b i t i b i -
T é m i s c a -
mingue. Al-

ftlvuit -ttHtUA-'. a-»»^ 

BONHBIR TOTAL 
liance à Donnacona. 

En santé-sécurité, les lut-
tes à la Noranda, chez Expro, 
chez Alex Couture, et com-
bien d'autres, ont été racon-
tées à l'ensemble du mouve-
ment, qui a aussi suivi dans 
Nouvelles CSN l 'évolution 

des reven-
d i c a t i o n s 
dans plu-
sieurs mi-
l ieux de 
travail sur 
le bruit — 
d a n s les 
garderies, 

par exemple — sur la qualité 
de l'air, sur les maux de dos. 

Du côté de la condition 
féminine, des luttes comme 
celle de plus d'un an des 
employées municipales de 
Marieville ont fait l 'ob jet 
d'un suivi constant. La vio-
l e n c e faite aux f e m m e s , 
l'équité salariale se sont sou-

vent re-
t r o u v é e s 
d a n s les 
p a g e s de 
Nouvelles 
CSN. 

F a i r e 
connaî t re 
dans tous les secteurs d'ac-
tivité et dans toutes les ré-
gions les efforts d'un groupe 
en conflit, revenir à la charge 
quand il est nécessaire de 
donner un nouveau souffle 
à la lutte entreprise, tout cela 
constitue une contribution 
de taille assumée par l'or-
gane officiel de la CSN. 

Procès-verbal 

d'une réunion conjointe de l'Exécutif de 
la C.T.C.C. et d'éditeurs de journaux syn-
dicaux, tenue au Secrétariat des Syndi-
cats Catholiques de Montréal, samedi après-
midi, le 6 mai 1939. 

La réunion s'ouvre à trois heures par la 
prière récitée par M. l'abbé Georges Côté, 
aumônier général, et sous la présidence de M. 
Alfred Charpentier, président général de la 
C.T.C.C.(...) 

Voeu de l'assemblée 
Que l'assemblée, après avoir étudié la pos-

sibilité de publier un organe officiel de la 
C.T.C.C., 
1. exprime au Bureau Confédéral le vœu que la 
C.T.C.C. ait son journal officiel dès que ce 
sera possible ; 
2. croit que ce journal devrait être un jour-
nal d'opinion ; 
3. estime qu'un journal de ce genre peut exis-
ter en même temps que les feuilles profession-
nelles ou régionales ; 
4. soumet que si l'abonnement à ce journal 
devait être obligatoire et prélevé en même 
temps que le « per capita » régulier, ou pré-
levé d'une autre manière, cette question de-
vrait d'abord être soumise, pour étude, au 
Congrès de la C.T.C.C. ; 
5. recommande au Bureau Confédéral de former, 
à sa prochaine séance, un comité spécial du 
journal, lequel compilera, pour le prochain 
congrès de la C.T.C.C., toutes les informa-
tions relatives au coût d'impression, à l'ad-
ministration, à l'abonnement, etc. 

Adopté unanimement. 
Gérard Picard, 

Secrétaire général 

U n e des p r e m i è r e s 
c h o s e s qui nous frap-
pent , quand on c o m -
mence à militer à la CSN, 
c'est la transparence qui 
g o u v e r n e la c e n t r a l e 
dans toutes les dimen-
sions de son action, de 
son rôle dans la société 
québécoise . L'informa-
tion est évidemment une 
des condi t ions incon-
tournables à l'existence 
et à l'épanouissement de 
cet te t ransparence , et 
l 'organe d'information 
officiel du mouvement, 
quel que soit son titre, 
quel que soit son format, 
en a toujours été l'instru-
ment privilégié, depuis 
cette résolution de 1939 
qui lui a donné na is -
sance. 

Distribué depuis lors 
de mille et une façons, 
principalement par mille 
et un militants et militan-
tes, d'ailleurs, mais aus-
si, à une certaine épo-
que, au domic i l e des 
membres par la poste*, 
moyen rapidement jugé 
trop coûteux, il est au-
jourd'hui disponible sur 
tous les lieux de travail 
de nos membres, et aussi 
au grand public via no-
tre s i te web ( w w w . 
csn.qc.ca). 

En 1969, le journal Le 
travail, p u b l i c a t i o n 
mensuelle de 32 pages, 
é ta i t e n v o y é par la 
p o s t e a u x 2 2 5 0 0 0 
membres affiliés à la 
CSN. 
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L'information syndicale 

Des liens à tisser 
1%/Iarcel Pépin*, président de la CSN 
de 1965 à 1976, aimait dire qu'il com-
mençait sa lecture de Nouvelles CSN par 
la fin : il allait directement à la chroni-
que Bienvenue, qui accueille les nou-
veaux groupes de syndiqué-es. 

Accompagner, aider, conseiller des 
travailleuses et des travailleurs dési-
reux de se syndiquer pour améliorer 
leurs conditions et se faire respecter, 
c'est grisant. Annoncer leur arrivée l'est 
également. À toute époque, Nouvelles 
CSN a publié des informations sur les 
nouveaux groupes de syndiqué-es. Au 
fil de son évolution, on peut lire les ru-
briques L'oxygène du mouvement, Nou-
veaux ^ndicats et Organisation. C'est fi-
nalement le 11 mars 1988, dans le nu-
méro 271 de notre journal, que la chro-
nique Bienvenue prend son envol. Et à 
compter de la 334= édition. Bienvenue 
s'ornera d'un bandeau. 

Au terme d'une course « à trois », 
les employé es de bureaux et de 
technique des mines d'amiante de 
Thetford Mines avaient choisi à la 
majorité de faire partie de la CSN, 
rapporte la première chronique 
Bienvenue publiée dans Nouvelles 
CSN, le 11 mars 1988. Président du 
syndicat, Pierre Courchesne avait 
aussitôt lancé un appel à l'imité de 
tous les membres du syndicat, à la 
veille des négociations. 

Vous informer sur les dépôts des re-
quêtes en accréditation, sur les syndi-
cats accrédités, sur le travail des fem-
mes et des hommes qui adhèrent à 
notre mouvement, avec les mots de 
tous les jours, avec des mots justes, 
parfois avec humour, c'est la mission 
que tous les chroniqueurs de Bienve-
nue se sont donnée. 

La vie des femmes 
et des hommes d'ici 
Depuis la formulation du projet de con-
vention collective jusqu'à sa signature. 
Nouvelles CSN décrit les aspirations des 
petits groupes comme des grands grou-
pes de salarié-es. Car c'est bien des 
aspirations d'hommes et de femmes de 
tous âges , de toutes les catégories 
d'emploi et de toutes les régions du 
Québec dont il s'agit quand il se pré-

LRDU t 
rOlLES DF 
HÔTEL??? 
L.L..ES 

L E . ^ ^ 

"ROTTO/^H 
occupe de leurs négociations pour une 
première convention collective ou pour 
son renouvellement, ou encore de leurs 
négociations spécifiques pour empê-
cher les mises à pied, pour éviter des 
fermetures, pour contrer des privatisa-
tions et la sous-traitance. En fait, c'est 
la vie, celle du travail, et c'est l'histoire, 
celle du monde ouvrier et syndical, que 
Nouvelles CSN raconte. Et cette vie, elle 
est faite de petites et de grandes vic-
toires sur le quotidien. De défaites 
aussi. De moments heureux et d'autres 
plus douloureux. Qu'elles passent par 
la réduction de la semaine de travail, 
la diminution de la charge de travail, 
le maintien de l'emploi, la formation, 
l'équité salariale, la protection de la 
santé et la sécurité au travail, l'indexa-
tion des salaires ou l'enrichissement 
collectif, la reconnaissance syndicale, 
ou bien d'autres encore, ces revendi-
cations parlent toutes de la manière 
dont les travailleuses et les travailleurs 
aspirent à vivre. Nouvelles CSN est là 
pour en témoigner et aussi pour susci-

ter l'élan de solidarité nécessaire à leur 
avancement. 

D'im coin à l'autre du pays 
Afin de resserrer les liens entre les 
membres de la CSN dispersés aux qua-
tre coins du pays. Nouvelles CSN se dé-
place en région, recueillant fidèlement 
témoignages et images, reflétant les 
espoirs et les luttes locales. 

« On passe l'hiver à attendre le prin-
temps ». C'était le titre d'un long repor-
tage publié dans le numéro 221 sur la 
situation précaire des travailleurs sai-
sonniers en Gaspésie. « Mais qu'est-ce 
qu'on est venus faire ici, nous, les 
Blancs ? » se demandait Nouvelles CSN 
au retour d'un voyage dans le Grand 
Nord québécois afin de mieux faire con-
naître les conditions de vie des syndi-
q u é - e s cr is et inuit . L o r s q u e le 
Témiscouata organisa la résistance aux 
politiques fédérales de fermeture de 
routes et d'interruption des services 
postaux. Nouvelles CSN y était, tout 

comme il se rendit sur les lieux pour 
décrire l'état de délabrement du cen-
tre hospitalier des Î les-de- la-Made-
leine, l ' inquiétude de la région de 
Lanaudière affligée par une série de 
fermeture d'entreprises, du Nord-Ouest 
québécois touché par la récession et la 
détresse de ses jeunes, du Bas-Saint-
Laurent frappé par la multiplication des 
conflits de travail, etc. 

* Marcel Pépin, syndicaliste, 
2 8 février 1926 — 6 mars 2 0 0 0 
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Quelques bons coups 
de Nouvelles CSN 
SOUVENIRS 
POUR DEMAIN 

riEXIte VADEBOm»l»IR 

E l n t r e septembre 1988 et 
avril 1990, Nouvelles CSN 
publia une série de portraits 
de grands militants de la 
CTCC-CSN écrits par Pierre 
Vadeboncœur. Afin de per-
mettre aux membres de s'y 
référer aisément, Nouvelles 
CSN les colligea en recueil 
sous le titre Souvenir pour 
demain. 

la publicité dani lei écoles 

I — e 28 janvier 2000, Nou-
velles CSA/publiait un dossier 
étoffé sur la publicité dans 
les écoles, réclamant un dé-
bat public. Dans les jours qui 
suivirent, un journaliste de 
La Presse reprit un à un tous 
les thèmes de l 'article de 
Nouvelles CSN et les déve-
loppa, sans citer sa source, 
cependant... 
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' i el le métier ancestral de 
coureur de bois ou d'éclai-
reur, les chroniqueurs em-
pruntent de nouveaux che-
mins, montrent la voie, sor-
tent des sentiers battus, à la 
quête de découvertes. Ainsi, 
dans ses chroniques de cul-
ture, et bien avant que la plu-
part des médias traditionnels 
ne découvrent l'immense ta-
lent de l 'auteur-composi -
teur-interprète progressiste 
Richard Desjardins, Nouvel-
les CSN le révélait à ses lec-
trices et lecteurs. Plus de 
deux ans avant le succès 
foudroyant de Tum'aimes-tu, 
Nouvelles CSN proposait, le 
29 février 1988, l'écoute de 
son disque précédent. Les 
derniers humains. On y re-
trouve les pièces Miami et 
Yankees. Nous avions alors 
fait un retour sur la carrière 
de Desjardins et Abbittibbi, 
qui a débuté en 1981. Les fi-
dèles de Nouvelles CSN ont 
pu connaître Manu Chao dès 
1991 alors qu'il évoluait avec 
la Mano Negra, le chanson-
nier engagé Pierre Fournier, 
le talentueux Stephen Faulk-
ner et p lus ieurs aut res . 
Plume Latraverse a même 
signé dans notre journal une 
chronique sur Charies Tre-
net. 

Un temps 
pour la guerre 

et un temps 
pour la paix 

Par Allen Gotlhelf 
// y a lin tem/w pour tout, st cJwfjif choea a son heure sous 
eiel. 
Il est tm temps ()our naJiio et iin t&nip̂  pour nioiint: 
Un temps pour so mire f>i un totnps ixur purior; 
Un tem;.<5 pour aiinoi e>( un temps pour hait. 
Un twn/w pour In guorre et un temps pour lo paix. •r T ciutMi'i" 'fl 
Eu uiiu que Juif je me suis toulouis cleionuao commeiu U pout être conci<vablo quo los pays civilisés ei les gens éveillés aient pu ôtie Bf mdtffetents et si concUlonts dovani les geswe ot propos pourxaiu 

I * e n d a n t la guerre du Golfe, Nouvelles CSN avait donné la 
parole à trois militants qui, par leurs racines ou leur atta-
chement particulier aux pays touchés, se sentaient particu-
lièrement concernés. Peu après la parution, la directrice du 
Devoir requérait l'autorisation de reproduire dans ses pa-
ges l'article de Nouvelles CSN. Une autorisation qui lui fut 
accordée avec empressement. 

janvier 2000, Qussai Samak, ingénieur en santé-sé-
curité-environnement de la CSN, adressait à la CSST une 
réclamation pour avoir attrapé une maladie extrêmement 
grave et rarissime en répondant à l'appel d'un syndicat. 
Même si la moisissure responsable avait été dûment identi-
fiée, la CSST demandait à réfiéchir. Nouvelles CSN en parla 
dans son numéro du 27 octobre 2000. Une semaine après 
sa parution, le salarié recevait une réponse positive de la 
CSST. 



Lp français au travail 

Vocabulaire du micro-ordînateur 
lo micro-urdinatcur fait p.irtii- cjopuis 

un iiTl.iin tomp> do Li vu- l̂uotidicnnc ilc 
phisii'iirs qnv ci' •"Oïl i\u burc<iu. au tr.iv,\il 
ou .1 la maison. CV U'xujuoœnlii'nJprcsde 
Iroisccnls termi'scouMmincnUJliiisi'sd.in}' 
k' doman̂ f do la numv-niformatiquc. l.n 
pki> do retrouver l't\]uivakMU français de 
plu.su'urs U'riucs anglais uti)iM.'s daiw œ 
domaine, «.l'divumonUompri'nd uncdOri-
nilu>n termes amsi que des ilUislraUoiis 
de nalnre facilik-r l.i a>nq>rehension du 
v< KM biliaire 

Vous pouvez vous pnvurt'r k' V(Hii/'iiliiinr 
c/n pi/j( n)-i>rd»nrtfi'i<rauanildeJ7,'»îiche/ Ij"5 
f»i/l'/rViif »»is Jii Qui'hrc ou en composant lel-
KiMt 4h3.2U)(l 
Quelques anglicismes corrigés 

1. l.es heures «/'ri//air«>- d'ouverlure; 
2. Unelartede memhrei »oniri':en re>;U'; 

Prendre le colc voler, prtKt\ier au 
s<.r\Uin; 
4 Sk'̂ 'iT sur un comilo; kure partie do, 
être membre de; 
5 Demander un avis h'̂ iji jurî lique; 
h. laper une lettre <> double «'.ŝwtv in-
terligne; 
7. CetteemploviS: sera Invislt'nr a l.évis: 
n-jutiv. 

Parmi les eipressions suivantes, 
laquelle n'est pas française? 

a) avoir l'impn'ssion que ... 
h) donner l'impression de.. 
c) être sous l'impression que .. 
Rt̂ 'ponsi': être sous rimprovsion que (to 

under the impression th.U) i-st un an-
glicisme. 

A/'o ic i la première chroni-
que du français, parue dans 
le numéro 325 le 26 avril 
1991, qui fournit aux mem-
bres de la CSN des trucs, des 
informations et des nouvel-
les fraîches sur la langue 
française. 

hmdm csn ^ 
fioimimi smumifi 

« soir, 4in fuit peur lUi nuinilo 

I — e 10 juin 1987, une qua-
rantaine de policiers envahis-
saient le siège social de la 
CSN avenue De Lorimier, 
fouillant les militants et le 
bureau du président. Le len-
demain, Nouvelles CSN faisait 
paraître une édition spéciale 
de huit pages, question de 
démontrer que l'opération 
intimidation avait échoué. 

Les multiples visages 
de Nouvelles CSN 

CSIITMTS P»BTICUUtRS DANS U CH«gSSUIIt 

Travailtejm m chauMaret, à l'action ! 

^ ^ ' 'Le Travail ' journal 
s^^de la classe ouvriere, 

devenir un grand 
hebdomadaire 

WiTiS To» I» I |< JOURNAL OU MOUVEMENT 

H - e premier journal de la 
CTCC s'appelait La vie syn-
dicale. 11 fut remplacé par Le 
travail, qui connut plusieurs 
visages, plusieurs tirages et 
plusieurs formats. En 1969, 
victime de tensions internes, 
Le travail cessa d'être publié 
pendant environ un an alors 
que la CSN vivait des mo-
ments fébriles dont, malheu-
reusement, il ne reste de tra-
ces que dans les procès-ver-
baux et la tradition orale... 

I - e 28 septembre 1983, 
avec le nouveau président à 
la tête de la CSN, Nouvelles 
CSN apparaît sous un nou-
veau format et avec un nou-
veau bandeau. 11 est main-
tenant bimensuel. 

^ nouvelles csn n ii.i esM -i-r'-'-Tr—n lilll'' 
i 

I — e numéro 1 de Nouvelles 
CSN, daté du 14 septembre 
1978, avait quatre pages et 
était publié chaque semaine. 
On y trouvait des résumés de 
communiqués et de courtes 
n o u v e l l e s a ins i qu 'un 
agenda des i n s t a n c e s du 
m o u v e m e n t . Il c o n s e r v a 
cette forme pendant les 107 
premiers numéros. 

w â & ^ c s n i 
.NuwtfO i4S 

METTRELAP\IX 

- / V u numéro 245, le 11 oc-
tobre 1986, Nouvelles CSN a 
32 pages. On y trouve, en 
plus des petites nouvelles et 
du billet, diverses chroni-
ques : les autres, culture, 
détente. 

n o i w d t e s ^ 

"AU FONDS, 
c'est pour nous tous " 

Wd 

T o u j o u r s hebdomadaire. 
Nouvelles CSN change de 
style au numéro 108, daté de 
la semaine du 17 au 23 mars 
1981. 11 a maintenant huit 
pages, l'allure d'un journal 
et on y trouve la chronique 
« petites nouvelles ». Au nu-
méro 131, en septembre sui-
vant, toujours h e b d o m a -
daire, Nouvelles CSN passe à 
16 pages. 

septembre 1998, Nou-
velles CSN passe au mode 
quatre couleurs process, ce 
qui lui permet de multiplier 
les couleurs à l'infini et de re-
produire des photos couleur. 
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Les chefs-d'œuvre de Nouvelles CSN 
Depuis sa création, Nouvelles CSN a publié des 
centaines de billets et de caricatures, des mil-
liers de photos. Le graphiste, Jean Gladu, a conçu 

qualité et leur originalité. Renonçant à effectuer 
un choix qui ne saurait être que déchirant, Nou-
velles CSN a plutôt demandé aux « artistes » de 

et monté des milliers de pages. Plusieurs de ces désigner eux-mêmes l'œuvre qu'ils estiment la 
œuvres mériteraient d'être couronnées pour leur plus réussie. 

Un billet qui a ému 
En février 1994, des soldats canadiens s'étaient amu-
sés à torturer à mort un adolescent en Somalie. Mis-
sion pacificatrice et civilisatrice, à ce qu'il paraît. 
J'avais commis un billet, magnifiquement illustré par 
Gamotte, dans le numéro 375 de Nouvelles CSN. 

« pouvaient parler, les ciels d'Afrique. 
Si les nuages pouvaient s'ouvrir pour dire l'absolue dé-

tresse de l'enfant séparé de sa mère, de l'homme poussé à 
coups de fouets sur le dernier vaisseau négrier, où on le 
corde avec des centaines d'autres, dans une cale aussi noire 
qu'est noire la nuit d'Afrique, en partance pour les champs 
blancs de coton. Achetés, ils seront vendus. 

Il s'appelait Shidane. Shidane Arone. 
Il avait 16 ans, il avait faim, il avait pensé trouver quel-

que chose à manger, à vendre, à échanger dans le camp 
des soldats canadiens. Il avait rampé sous les barbelés, il 
avait été pris. 

Il n'a jamais été remis aux autorités civiles. On a creusé 
dans le sable qui brûle toujours sous le 
feu du ciel d'Afrique et on a enterré 
Shidane Arone, 16 ans, qui suppliait ses ' 
bourreaux en hurlant le nom de leur pays : 
Canada... Canada... Pour les attendrir, peut-
être. 

S'ils pouvaient parler, les ciels d'Afrique. 
Mais ils ne le pourraient pas, la gorge nouée 

par des siècles de sanglots. 
Si les nuages d'Afrique pouvaient s'ouvrir. 
Pour pleurer. » 

Michel Rioux 

Les billets qui ont fait réagir 
l'on en juge par ceux qui ont suscité le plus de réac-

tions chez les lecteurs et lectrices de Nouvelles CSN, ce sont 
les billets publiés dans les numéros 478 et 494 qui ont été 
les plus appréciés. « Être souverainiste », en septembre 2000, 
et « Les terroristes », au lendemain des attentats du 11 sep-
tembre. 

Du premier, on a aimé ceci : 
« Être souverainiste, ce devrait être 
AUSSI affirmer clairement sa diffé-
rence en faisant un pied de nez aux 
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puissants de ce monde, c e s Chief 
Executive Officers de multinationales et 
autres bonzes du FMI ou du G7, dont les 
plans, concoctés dans les divers Mount 
Stephen Club de la terre, consistent essentiellement à nive-
ler par le bas, le plus bas possible, les droits et les pouvoirs 
des travailleurs. Le premier de ces droits qui indisposent les 
puissants est évidemment celui de s'organiser pour résis-
ter, pour se faire respecter, c'est-à-dire le droit de se syndi-
quer. » 

n, " ™ M s Les terroristes 
d'avoir interpellé 
nos politiciens pour leur dire ceci : « Quand vous bêlez " Ven-
geance ! " à l'unisson avec Bush et sa bande de marchands 
de canons, quand vous nous déclarez péremptoirement so-
lidaires, nous le peuple canadien, avec tout ce qu'entrepren-
dront les terroristes professionnels de la CIA pour assouvir 
cette vengeance et raffermir la suprématie américaine sur 
le monde, alors là je décroche, cessez de prétendre parler 
en mon nom, je ne suis solidaire de rien de tout cela. » 

Jean-Pierre Paré 

J'aime faire réagir 
J ' a i m e faire des photos 
saisissantes, qui font réagir. 
En voyant cet opérateur de 
Sani Mobile, qui travaille en 
espace clos sous haute pres-
sion, avec son costume de 
type interplanétaire et son 
câble de secours, on ne peut 
que se révolter d'apprendre 
que des gens travaillent en-
core de nos jours dans des 
conditions si dangereuses, 
(photo publiée dans le nu-
méro 461, I^'octobre 1999) 

Alain Chagnon 



Ma meilleure UNE U n e bonne couverture de 
Nouvelles CSN implique obli-
gatoirement, au départ, des 
matériaux de base de grande 
qualité. Pour le numéro 450, 
je disposais d'une magnifi-
que photo : le plan rappro-
ché d'un camionneur au vo-
lant de son véhicule, arrêté, 
le dos courbé, les traits tirés, 
ses lunettes à la main, ap-
puyé sur son volant, le re-
gard vague. 11 semble dé-
passé par les événements. 
Son apparence est impecca-
ble. Il a l'air de quelqu'un de 
très compétent. Comment 
un homme comme lui peut-
il afficher un tel désarroi ? La 
photo est parfaitement au 
foyer et le personnage re-
garde vers la droite, nous 

invitant à tourner les pages. 

Le sur-titre 42 heures dans la vie d'un camionneur et le 
titre Le tiers-monde sur un 18 roues sont excellents. Précis, 
les chiffres 42 et 18, humains, dramatiques et surtout par-
faitement adaptés à la photo. 

Il ne restait qu'à bien cadrer la photo et à positionner le 
titre au bon endroit dans une typographie simple, précise et 
sans artifice. 

Jean Gladu, 
concepteur graphique de Nouvelles CSN 

XJKGtNtlt C'Bir A rP^P-Ç 
va PéPAr 

5up LA s^^ré. 

'A zH î/PP .̂ 
^ PEiTTAUPp 

Une caricature intemporelle 
I 3 é b a t sur la santé ? Quel débat sur la santé ? Ah, celui 
de 1999... Il me semble qu'il y avait encore un débat sur la 
santé la semaine dernière ! J'ai choisi cette caricature parce 
qu'elle est intemporelle, et j'ai bien peur qu'elle le soit en-
core dans 10 ou 20 ans... 

D'ailleurs, en y regardant de plus près, je constate que 
dans le fond, la scène n'est pas si caricaturée : le personnel 
qui travaille dans les urgences doit vivre des situations aussi 
chaotiques. 

En fait, la seule caricature dans ce dessin, c'est l'acci-
denté de la route qui tient le soluté pour la femme qui ac-
couche... Une belle image de solidarité... 

Boris 

Il y a un dieu pour nous ! 
SAHô <ro/vrAM(/s/£: 

u t>onn s'isiSTAiLB a 

I * a s facile de choi-
sir le «meilleur» dessin 
que j'ai fait quand je 
collaborais à Nouvelles 
CSN... 

J'ai passé à travers 
mes arch ives (lire : 
b o î t e s de c a r t o n ) . . . 
ç 'aurai t pu être des 
Boubou, des Mulro-
ney, des Reagan ou 
des Thatcher. . . mais 
j ' a i eu un coup de 
c œ u r pour un p e t i t , 
dessin sur le scandale 
du sang c o n t a m i n é . 
Un sujet pas très drôle 
à prime abord. Mais moi, il me plaît bien ce dessin. La ques-
tion qui me vient à l'esprit quand je le revois est : est-ce que 
j'y ris de ceux qui croient... ou est-ce que j'y ris de ceux qui 
doutent ? Et tant qu'à y être : est-ce que Dieu existe ?... et si 
oui, pourquoi toutes ces injustices ? 

Bof... quand je vois tous ces sujets d'actualité suscepti-
bles d'être caricaturés, alors je me dis qu'à n'en pas douter, 
il y a un dieu pour les caricaturistes I 

Gamotte 

Un conflit de travail, 
ça se gagne en famille 

. / V p r è s avoir passé six difficiles années dans un genre de 
lutte où la solidarité familiale se trouve souvent fragilisée. 
Monsieur Serge Manseau, camionneur chez Métro Riche-
lieu, s'est levé, très ému, afin de remercier publiquement sa 
conjointe de l'avoir accompagné tout au long de ce chemin 
de Damas. 

L'intérêt de cette photo, pour moi, n'est pas esthétique. 
Le métier de photographe de presse, à mon point de vue, 
c'est de vous raconter, par une ou plusieurs images, l'his-
toire d'un événement. En ce sens, cette photo me semble 
une réussite. Elle représente LA victoire ultime de tout con-
flit de travail, (photo publiée dans le numéro 445, 25 sep-
tembre 1998) 

Michel Giroux 
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Les présidents de la CTCC-CSN 
et l'information syndicale 

Jl^es délégués... ont 
certainemen t remarqué 
que notre organe com-
prend une foule de ren-
seignements utiles pour 
les ouvriers... Je vou-
drais que tous les 
membres sans excep-
tion affiliés à cette Con-

fédération reçoivent à 
domicile le journal qui 
est leur 

Osias Filion, 
président 

de la CTCC, 
au congrès de 

1934 

<I>n est porté à se 
surprendre du carac-
tère réactionnaire de 
l'information publiée 
dans les journaux. Il 
faudrait plutôt se sur-
prendre de la place que 
les journalistes ména-
gent, malgré le climat 
vicié dans lequel ils tra-
vaillent, aux points de 
vue des agents sociaux 
qui sont en désaccord 
avec le système. 

Marcel Pépin, 
président 
de la CSN, 
au congrès 

de 1968 

J\rotre organe officiel, 
L'Imprimeur.,. a rendu 
de précieux services... 
Tous les délégués de-
vraien t se faire des pro-
pagandistes de notre 
journal dans leurs cen-
tres respectifs. 

Alfred Charpentier, 
président 

de la CTCC, au 
congrès de 1938 

^où qu'elles vien-
nent, on constate que 
les attaques n'ont pas 
de cesse. De là l'impor-
tance d'organiser la dé-

fense et la promotion 
de nos idées, de nos 
convictions. 

Norbert Rodrigue, 
président 
de la CSN, 
au congrès 

de 1979 

XLc7 CTCC accuse un 
retard en général vis-à-
vis des autres organisa-
tions ouvrières. Le Parti 
communiste a un quo-
tidien et plusieurs heb-
domadaires. La valeur 
des principes ne suffît 
pas car des principes à 
l'application, il y a une 
marge considérable. (...) 
Le bien général de la 
CTCC réclame un heb-
domadaire à brève 
échéance. 

Gérard Picard, 
président 

de la CTCC, au 
bureau confédéral 

en 1947 

J%^ais l'information 
syndicale n 'estpas seu-
lement un instrument : 
elle est un geste mili-
tant, puisque les indi-
qués en deviennent les 
porteurs, les multipli-
cateurs. Dans les luttes 
que nous avons à livrer, 
une bonne information 
est essentielle pour 
nous permettre de pré-
venir les stratégies d'in-

formation de l'adver-
saire. 

Gérald Larose, 
président 

de la CSN, dans 
Nouvelles CSN 

du 23 janvier 1987 

ucune nation ne 
peut se cloisonner dans 
son confort et sa sécu-
rité apparente, car le 
développement des 
moyens de communi-
cation.. . (a) vite fait de 
transposer au plan 
mondial les problèmes 
de chaque société. 

Roger Mathieu, 
président 

de la CTCC 
puis de la CSN, 

au congrès spécial 
de 1961 

<z:ertes, ce travail de 
formation et d'informa-
tion est une responsa-
bilité confédérale, mais 
il est nécessaire que les 
différentes organisa-
tions comprennent 
l'importance de ces 
questions et qu'elles 
s'efforcent d'y insérer 
leurs militants et leurs 
membres. 

Jean Marchand, 
président 

de la CSN, au 
congrès de 1964 

-Ml^es dirigeants de la CTCC-CSN, tout au long 
de l'histoire de ce mouvement, ont compris que 
l'information ^ndicale et la liberté de presse en 
général étaient fondamentales pour une organi-
sation comme la nôtre. La première, l'informa-
tion ^ndicale, a pu assurer la diffusion des en-
jeux auxquels ont été confrontés les membres et 
les syndicats affiliés à la confédération, et cela, 
du point de vue des travailleuses et des travailleurs. 
La seconde, la liberté de presse, est un pilier es-
sentiel de toute société démocratique. C'est pour 
cela qu'assurer la pérennité de l'une et soutenir 
inconditionnellement l'autre étaient et demeurent 
au cœur de nos luttes pour le respect des droits. 

Marc Laviolette, 
président de la CSN, 

15 janvier 2002 


